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HISTOIRE

Que
reste-t-il
dè Verdun ?

Verdui (Meuse), vendredi. Surplombant
16000 croix, surgit la flêche de l'ossuaire
où reposent les restes de 130 000 soldats.

Verdun,
vendredi.
Antiquaire au
centre-ville, Alexis
Foerst, un enfant
du pays, a conçu i
sa vitrine avec des

Verdun, vendredi.
Jean-Luc Demandre, ^

C de l'association
Connaissance de la

', Meuse, raconte que :5

les éclats des plus gros r,.
obus semaient la mort Ss
à un kilomètre à la ronde. ".
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Le documentaire « Apocalypse Verdun » fait revivre, avec ses images
colorisées et ses archives sonorisées, l'enfer quotidien de la guerre,

ou encore la vie dans les tranchées.

A

Chaque
jour,

20 DOO soldats
et autant
de tonnes
de matériel
transitaient
vers Verdun.
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COMMEMORATION. Il y a pile cent ans
démarrait la plus grande bataille de la Grande
Guerre. Nous sommes retournés sur place.
Verdun (Meuse)

De nos envoyés speciaux

IL Y A DE L'ACIER jusque dans la
lumieie Les aibies se dressent com
me des cris De leurs branches pleut
de la neige fondue Percluse de crate
les la teiie est un gl os estomac en
desordre qui régurgite chaque annee
ses tombereaux de ferraille II est
ll heures du matin Nous sommes
surlesitedeDouaumont avant hier
a une quinzaine de kilometres au
nord-est de Verdun Un peu plus
lom surplombant 16 DOO croix qui se
tiennent froid les unes contre les au
tres surgit la fleche comme une fu
see sur sa rampe de lancement de
lossuaiie ou leposent les restes de
130 DOO soldats Vrac de massacre

Soixante millions
d'obus
L herbe est rase et mousseuse plus
\ erte qu ailleurs maîs il n y a plus de
petites maisons dans la prairie Neuf
villages dont celui tout proche de
Fleury signale par une chapelle a ja
maîs ardente sont portes disparus
au même titre que des personnes ci
Mies depuis qu au matin du 21 fe
\Tier 1916 il v a pile cent ans pour
trois cents jours et trois cents nuits
soixante millions dubus ont trans
forme le sol en decor lunaire

Un peu plus a l'ouest du cote de
Bras sur Meuse au lieu dit du Bois
des Caures les 1200 fantassins chas
seuls ont bien déguste eux aussi Sul
1800 rn de long et 700 de profon
deur 70 DOO projectiles leur sont
tombes dessus en moins de quaran
te huit heures Le lieutenant colonel
Emile Driant qui tenait ses quartiers
dans un bunker toujours visitable
avait prévenu. Les Allemands atta
queraient d'en bas Joffre n y, croy ait
pas Les politiques voient les choses
d en haut Le déluge de fer a fait re
euler le sol de 4 rn

Plus de
300 000 mons
President de I association Connais
sance de la Meuse Jean Luc Deman-
die 61 ans raconte que les éclats des
plus gros obus — certains pesaient
une tonne — semaient la mort a un
kilometre de la 163 000 Français et
140 DOO Allemands ont perdu la vie
dans le secteur

Aujourd hui des 6 h 45 al heure
exacte ou commença I averse de feu
une évocation historique en forme
de deambulation dans la foret le
long des tranchées et jusqu au trou
de claineie ou Dnant tiouva la mort
accueillera 600 lex e tôt Des lectures
feront revivre les morts La soprano
Nathalie Nicaud chanteia vêtue
d une robe de dentelle blanche fabn
quee dans les chutes de tissu de
I epoque Elle entonnera « la Chan-
son des yeux clos > ou < le Ciel de

mon pays » Des dizaines de figu
i anis en tenue joueront les sentinel
les de I histoire

Chez l'antiquaire,
la mémoire des objets
Antiquaire au centre-ville Alexis
Foeist un enfant du pa} s a conçu sa
\itnne avec des objets rescapés
squelette rouille de fusil relique de
\este trouée petites bornes en bn
que qui ont contenu de la < terre
sacrée» de Verdun Elles étaient ven
dues certificat d authenticité a I ap
pui au profit des veuves de guerre
II ne cherche pas a fane de l'aigent
avec ça C est son devoir de memoire
< Je n'imaginerais pas donner un
coup de pioche dans le sol J aurais
limpression de fendre un crane »
Parfois la presse relate un fait divers
Tel gamin a scie la tete en cuivre
d une ogive remontée du sol On
vous epargne la suite Même en
fouis les obus a gaz créent une poilu
lion médite Cent ans apres la guerre
poursuit son oeuvre souterraine

Deux amoureux
s'embrassent
Repli sur Verdun Une sous prefectu
re Plutôt une jolie ville de 18 DOO ha
bitants gardée a I entiee pai des di
zaïnes de statues de combattants La
Meuse roule des epaules et prend un
vii age séné le long de hautes mai
sons A la morte saison la cite hiber
ne Maîs en ete sous le soleil la foule
afflue sul les berges ou les anima
lions et les bateaux se multiplient
On y a compte jusqu'à 101 bistrots
L un d eux s appelait I Allemand
L hopital concentre une bonne partie
de l'emploi Le tourisme I agroali
mentaire et la chimie font le reste
Deux amoureux s embrassent au
pied des marches du gigantesque
monument de la Victoire avec tout
en haut son superheros appuve sur
un glarve Quelques-uns le surnom-
ment Goldorak Maîs sans ironie A
Verdun le respect est palpable tou-
tes geneiations confondues

Un musée ouvre
demain
Les touristes sont français hollan
dais amencains et allemands Tous
ont pns la route de Douaumont et
son memorial rénove pour un week
end portes ouvertes Le lieu a voca-
tion de musee II ouvrira officielle
ment demain C est une extension de
l'ancien batiment Une veiueie fu-
mée surmonte la charpente originel
le Le silence resonne alentour Le
silence aVeidun est un \acarme

PIERRE VAVASSEUR
Le Memorial de Verdun ouvre au
public a partir de demain tous les
jours de 9 h 30 a 17 heures I Ave
nue Corp'! Europeen SS 100 Fleu
ry devant Douaumont Tat ifs
de 2 a8 € Tel 03 29 88 19 16



Date : 21 FEV 16

Pays : France
Périodicité : Quotidien
OJD : 274892

Journaliste : Pierre Vavasseur

Page 4/4

  

MEUSE2 7584307400501Tous droits réservés à l'éditeur

Verdun, vendredi. Guillaume, ici devant le monument de la Victoire, ne se lasse pas d'évoquer le drame qui a marqué sa ville à jamais.

« On n'en parle pas assez
Guillaume, 21 ans, serveur à Verdun

•
ll se nomme Guillaume Millard,
est âgé de 21 ans et travaille

comme serveur au bar de l'Estaminet,
le rendez-vous festif de la jeunesse
branchée de Verdun. Dans toute sa
personne, ce natif d'ici est un garçon
modéré. Mais il porte à sa ville un
amour exclusif. Evoquer les faits qui
ont marqué les lieux d'un drame
hallucinant ne le lasse jamais. « Ça
me tient à coeur. Je trouve même
qu'on n'en parle pas assez. C'est la
guerre de 14-18 tout de même ! »

Même à la maison, une fois le boulot
terminé, il n'est pas rare qu'il aille
rejoindre, baïonnette au canon, ses
aïeux dans les tranchées. L'un de ses
jeux vidéo favoris s'appelle « Soldats
inconnus - Mémoire cle la Grande
Guerre ». « Ça parle aussi de famille,
d'amour, c'est une très belle
histoire. » Des lieux stratégiques de
la région, le jeune homme a tout
visité. Des champs de souffrance à la
citadelle souterraine de la ville. « Ah !
Il en est tombé de la ferraille par ici. »

Lui-même a retrouvé des munitions
dans son jardin. Guillaume s'effare de
savoir que des gosses s'amusent « à
faire péter des balles sur des
réchauds ». Ou qu'un inconscient a
placé une bonbonne de gaz sur une
grosse pièce d'artillerie. « Ça a
souffle les fenêtres d'un village à un
kilomètre de là. » Rien côté douceur ?
« Si. A Verdun on a les dragées
Braquier. » De vraies dragées cette
fois. Sucrées. Pas les balles qui ont
fait le sel de la terre. P.v.


